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[1] [Londres], ce 24 juin [1813].
Je ne puis concevoir votre silence envers moi, et je m’abstiens de le juger. Je vous ai servi en 
attendant, ici, autant que je l’ai pu si vous en aviez besoin. J’ai été reçue au delà de toute expression: 
c’est une bonté et un empressement dont vous ne pouvez vous faire l’idée. Je dois voir le Prince-régent 
demain. Dites au Prince nôtre que j’attends d’avoir vu ce prince pour lui écrire. J’ai une lettre 
d’Albert, qui est d’un fou; parlez­lui donc raison. Au reste, peut-être ne pensez-vous plus à personne 
de nous.
M. de Munster a une lettre de vous du 5, et moi rien: je [2] suis triste et blessée de votre silence. M. 
de Munster m’a dit beaucoup de bien de vous. Votre brochure a beaucoup réussi.
Voulez vous dire au Prince qu’on va réimprimer le Suicide ici, et que ma dédicace à lui a fait beaucoup 
d’impression.
Je suis encore fâchée, parce que je vous aime.
(De la main d’Auguste de Staël.)
Cher ami, voici bien peu de temps et d’espace pour vous écrire; aussi cela ne compte pas. Quand nous 
serons un peu dehors de cet incroyable tourbillon, je vous écrirai avec détail. Je me recommande à 
votre amitié; ne m’oubliez pas. Je voudrais bien me flatter de pouvoir aller là où vous êtes.


